
 

 Dans notre précédente édition, nous avons présenté le pèlerinage de Saint Jacques de Compostelle. Notamment 
son histoire. Ici nous évoquons les chemins de Saint Jacques.  Si tous les chemins mènent à Rome.....  nombreux sont 
ceux qui conduisent à Compostelle. En France, on dénombre quatre voies principales. 
 
La Via Turonensis – GR 655 – a été longtemps la voie historique vers Compostelle, aujourd’hui  la moins fréquentée. Elle 
descend du Danemark et de la Hollande et arrive à Paris. De là, elle offre le choix entre passer par  Chartres ou par Orléans 
puis Tours, Poitiers… 
 
La Via Lemovicensis – GR 654 – ou « Voie du Vézelay », prolonge les itinéraires venant du 
Nord-Est de l’Europe. Vézelay est un haut lieu symbolique. La basilique abrite les reliques de 
Sainte Marie-Madeleine. C'est aussi à Vézelay que Bernard de Clairvaux a prêché, en 1146, la 
seconde croisade. Cette voie passe en Meuse, notamment à Clermont-en-Argonne. (Maintenant 
les pèlerins empruntent souvent le GR14 : Varennes, Clermont…) 
 
 La Via Podiensis – GR 65 – ou « Route du Puy » est sans doute la mieux connue car au plus 
près de la réalité historique. Le Puy-en-Velay est un véritable carrefour pour les marcheurs. De-
puis le Ve siècle, Le Puy est un sanctuaire marial très fréquenté dont la notoriété et le message 
s’étend sur toute l'Europe.  En 950, GODESCALE, évêque du Puy, partit en pèlerinage vers 
Saint-Jacques de Compostelle. Il passe pour être le 1er pèlerin  franc. Il décida alors d'associer 
plus étroitement la cité du Puy au sanctuaire de Saint-Jacques de Compostelle.  Au cours des 
siècles qui suivirent, le rayonnement du Puy-en-Velay ne fit que croître, attirant des millions de 
pèlerins venant se recueillir devant la Vierge Noire. Le Puy est aujourd'hui le siège de la fédéra-
tion européenne du chemin de Saint Jacques. C'est aussi la voie la plus attachante par la beauté 
sauvage de certains de ses tronçons et la majesté des monuments de foi qui la jalonnent. D’avril 
à Octobre, une messe est célébrée, à 7 h, à la cathédrale, suivie d’une bénédiction d'envoi des 
pèlerins. 
Les trois premières voies se rejoignent au point « Gibraltar », près de Saint-Palais, avant de fran-
chir la frontière espagnole. 
 
La via Tolosana – GR 653—  « Voie d’Arles » telle que la nommait Aimery PICAUD, auteur du 

premier guide du pèlerin au XIIème siècle. Cette 
voie bifurque plein sud à Oloron-Sainte-Marie pour 
franchir les Pyrénées par le col du Somport et re-
joindre les autres voies à Puente la Reina. Les 
quatre voies n’en font alors plus qu’une (la Camina 
Frances) jusqu’à Compostelle. 
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